
UNE BIBLIOTHÈQUE DANS UNE ÉGLISE ! 
 
La bibliothèque Saint-Jean-Baptiste est située dans l’ancienne église anglicane St. Matthew, à côté d’un parc urbain 
anciennement associé à l’église. 
 
Les origines de l’église St. Matthew remontent à 1822. C’était alors la maison du fossoyeur. En 1827, la maison est 
transformée en temple. Cependant, lors du grand incendie de 1845, le temple a été détruit pour être reconstruit en 1848 
dans un style néogothique. Il s’agissait alors d’un des premiers édifices de ce style à Québec.   
 
À partir de 1870, on modifie la chapelle en ajoutant le chœur, en allongeant la nef (1875) et en érigeant la tour (1882). 
L’église a été consacrée en 1897. Le bâtiment, tel qu’on le connaît aujourd’hui, date du début du XXe siècle.   
 
Les vitraux (datant de la deuxième moitié du XIXe siècle), la chaire et les fonts baptismaux en marbre, le chœur et l’autel ont 
été précieusement conservés. Un carillon à huit cloches se trouve au sommet de la tour. Une ou deux fois l’an, des 
carillonneurs du Québec, des États-Unis ou même d’Angleterre viennent faire retentir ce carillon… 
 
L’édifice a été classé monument historique en 1976 par gouvernement du Québec et acheté en 1979 pour la somme 
symbolique de 1 $ par la Ville de Québec afin d’y aménager une bibliothèque. La bibliothèque Saint-Jean-Baptiste a ouvert 
ses portes en mai 1980. 
 
La Ville de Québec et le gouvernement du Québec ont entrepris en 1999 d’importants travaux de sauvegarde afin de 
permettre à ce bâtiment historique de traverser un autre siècle. La structure du bâtiment a été solidifiée, la ventilation, le 
chauffage et l’éclairage ont été refaits, on a ajouté une rampe d’accès pour les personnes à mobilité réduite, un nouveau 
comptoir de prêt, etc. Une œuvre d’art de l’artiste Marcel Jean portant le titre « La mémoire et la mer » a été intégrée au 
bâtiment. On peut l’admirer sur le mur intérieur sud de la bibliothèque.  
 
Les travaux ont été accompagnés de fouilles archéologiques afin d’identifier et de prélever les sépultures situées à l’intérieur 
des limites des travaux, puisque le cimetière St. Matthew, entourant l’ancienne église, a été utilisé de 1772 à 1860. Plusieurs 
personnages célèbres de l’histoire de la communauté anglophone du Québec sont inhumés à cet endroit. 
 


